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L’objet du document est de donner un aperçu des apports et impacts, quantitatifs et qualitatifs, sur 

les structures bénéficiaires ; des effets, des points de vigilance et des enjeux du DLA.  

 

L’étude qui s’inscrit dans le cadre de la consolidation du processus DLA, porte sur des structures 

accompagnées entre 2014 et 2015 sur le pays de Rennes. Elle a été menée par Adèle Pinchard entre 

avril et septembre 2016. 
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Au total, 31 structures ont été rencontrées :  

- 15 entretiens concernaient l’évaluation d’un DLA individuel. 

- 2 DLA collectifs ont été évalués. 6 entretiens concernaient l’évaluation de deux accompagnements 

collectifs. Pour l’un des DLA, comprenant neuf associations, l’ensemble des structures n’a pas été 

rencontré.  

- 10 associations ont été rencontrées pour évaluer l’impact du « pitch-dating associations-

entreprises». Seul un participant n’a pas souhaité être rencontré. La grille d’évaluation du pitch-

dating a été différente de celle des accompagnements. Les résultats ne sont pas intégrés au 

document mais une synthèse est mise en annexe. 

 

  

 TEMPORALITE DU DLA 

Les ingénieries durent en moyenne six mois. Trois accompagnements ont duré plus d’une année. Seul un 

accompagnement collectif débuté en 2011, a duré 4 ans. Concernant le temps écoulé entre la date de fin de 

l’ingénierie et le suivi post ingénierie, il suit la temporalité du DLA. Il oscille donc entre six mois et deux ans. 

Concernant le suivi du pitch-dating, il a été fait six mois après la journée.  
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TYPOLOGIE DES STRUCTURES RENCONTREES 

 

  IMPLANTATION ET ZONE D’INTERVENTION DES STRUCTURES ACCOMPAGNEES 

  

La grande majorité des structures accompagnées 
par le DLA du Pays de Rennes se situe à Rennes. 
Seulement 19% des structures se situent hors de 
Rennes. 

Au moment du suivi-post ingénierie, 22% des 
structures interviennent dans les QPV 1  (elles 
bénéficient d’un Contrat de Ville).  

 

 

 TAILLE DES STRUCTURES  

Dans le département d’Ille et Vilaine et au niveau national, la majorité des associations emploie moins de 

trois salariés. (Source relatives à l’emploi: Données 2014. ACOSS-URSAF et MSA. Traitement R&S.) 

La plupart des structures évaluées sont effectivement petites. 50% des structures comptent un à quatre 

salariés, et parmi les petites structures, seules 14% ont moins de deux salariés. Trois grosses structures de 

plus de 30 ETP ont été rencontrées. Ce sont des structures de l’insertion et de l’emploi. 

 

 
 

                                                           
1
 QPV : Quartier Prioritaire de la Ville – https://sig.ville.gouv.fr/adresses/recherche  
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 STATUT ET SECTEUR D’ACTIVITE DES STRUCTURES ACCOMPAGNEES 

Les structures de l’ESS sont principalement des associations. A l’échelle du pays de Rennes, elles 

représentent 72% des structures ESS (Source: DATA’ESS Pays de Rennes, nov 2015). Cette tendance se 

retrouve dans l’échantillon des structures rencontrées, puisque seule une des structures, n’est pas une 

association, mais  une SAS (Société par Actions Simplifiée). 

 

Les secteurs d’activité de l’échantillon sont variés. Les plus représentés sont l’ « emploi, insertion » et la 

« culture ». L’ « emploi, insertion » correspond en grande partie aux structures de l’IAE2. Sa part est très 

présente car le renforcement de l’emploi est la priorité du DLA. De plus, le secteur d’activité a connu ces 

dernières années de nombreuses évolutions juridiques et a besoin de soutien.  

Le second secteur est celui de la culture. Cela est propre au territoire étudié qui comporte un nombre 

important de structures associatives culturelles. Les associations du secteur culturel sont celles qui se sont le 

plus crées ces dix dernières années. Elles sont fragiles et ont besoin d’un soutien pour pérenniser leur 

activité ou pour se développer (Source: journal officiel Association, Traitement R&S, nov 2015). 

 

                                                           
2
 IAE : Insertion par l'Activité Économique 
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MESURE D’IMPACT  

Pour chaque structure, les données ont été relevées à deux dates différentes : au moment du diagnostic pré-

accompagnement puis dans le cadre du suivi-post ingénierie, soit entre 6 mois à 2 ans après la fin de 

l’accompagnement. L’évaluation est faite de manière quantitative et qualitative.  

1. IMPACT QUANTITATIF DES ACCOMPAGNEMENTS CLASSIQUES  

A. IMPACT SUR L’EMPLOI ET LE GENRE DES SALARIES 

 
             Les trois grosses structures dont IAE (+ de 20 ETP) 

 

  * intègre le CDD, CDDI 

(Contrat à Durée Déterminée 

d’Insertion) et le CDII (Contrat 

à Durée Indéterminée 

Intermittent) 

 

Le nombre d’emplois total a augmenté de 13% soit une création de 110 emplois entre le moment du  

diagnostic et celui du suivi. Il est important de noter que les trois grosses structures emploient un nombre 

bien plus important que les autres et qu’elles pourraient fausser les pourcentages. Sans les comptabiliser, le 

nombre d’emplois a augmenté de 9%.  

Le nombre d’emplois permanents des structures rencontrées a augmenté de 7%. En enlevant les trois 

grosses structures de la liste, les emplois en CDI ont augmenté de 19%.  

Concernant le taux de variation des emplois en CDD, il est moins important en enlevant les trois structures 

de l’IAE, puisque le pourcentage passe d’une hausse de 14% à une baisse de 7% 

La quantité d’heures travaillées a augmenté de 15%. Ce taux de variation est proche en enlevant les trois 

structures.  

 

Secteur principal CDI CDD * Total ETP CDI CDD* Total ETP

Education / formation 1 0 1 0,71 2 0 2 0,85

Solidarité humanitaire 0 0 0 0 0 1 1 0,57

Services aux personnes 9 0 9 5,7 10 0 10 7,11

Santé 1 1 2 1 2 0 2 2

Logement, cadre de vie 35 2 37 36,56 37 3 40 39

Education / formation 0 1 1 0,75 0 1 1 1

Emploi, insertion 8 257 265 28 12 320 332 33,57

Emploi, insertion 68 435 503 216,43 65 472 537 248,97

Développement local 2 0 2 2 2 0 2 2

Sport 2 0 2 2 2 0 2 2

Tourisme 3 0 3 3 4 1 5 4,4

Services aux personnes 8 0 8 5,5 8 0 8 6

Culture 4 0 4 2,57 4 0 4 2,57

Education / formation 2 3 5 2,2 2 0 2 2,2

Emploi, insertion 5 10 15 7,86 5 10 15 7,85

Emploi, insertion 2 1 3 2,85 4 0 4 2,93

Emploi, insertion 2 10 12 1,6 2 12 14 1,6

Culture 1 1 2 2 3 0 3 3

Total 153 721 874 320,73 164 820 984 367,62

Total hors 3 IAE 42 27 69 39,74 50 25 75 46,08

Diagnostic Suivi

CDI CDD* Total ETP

En nombre 11 99 110 46,89

En % 7% 14% 13% 15%

Variations relatives à l'emploi

CDI CDD* Total ETP

En nombre 8 -2 6 6,34

En % 19% -7% 9% 16%

Variations relatives à l'emploi hors 3 IAE
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Dans les structures ESS hors secteur de l’emploi et de l’insertion, l’emploi des femmes, déjà supérieur à celui 

des hommes, a augmenté de 21% alors que celui des hommes a diminué de 9 %.  

A l’inverse, dans le secteur de l’emploi et de l’insertion, le nombre d’hommes, déjà supérieur au moment du 

diagnostic, a continué d’augmenter et le nombre de femmes a diminué.  

 

 

 EVOLUTION DE LA SITUATION FINANCIERE ET BUDGETAIRE  

 

 

 

Le nombre de partenaires publics et 

conventions pluriannuelles des structures 

bénéficiaires a augmenté. Compte tenu du 

contexte économique, cela tend à penser que 

l’accompagnement DLA a un impact sur la 

relation de confiance entre les structures et 

leurs financeurs publics. L’accompagnement 

n’a cependant pas permis aux structures de 

développer des partenariats avec des 

financeurs privés .  
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La gestion comptable des structures accompagnées s’est globalement améliorée. Le nombre de structures 

ayant un commissaire au compte a augmenté de 50%, mais reste encore faible. Les très petites structures 

n’en ressentent pas le besoin. Désormais, 100% des structures ont un budget prévisionnel.  

 

 

 

57% des structures accompagnées sont passées 

d’une comptabilité recettes/dépenses à une 

comptabilité d’engagement. 

 

 

 

 

 

 
Cet histogramme montre qu’en matière d’indicateurs financiers, les structures rencontrées ont globalement 

amélioré leur santé financière. Elles ont renforcé leur fond de roulement. 

Les charges et les produits d’exploitation ont légèrement augmenté. La diminution du résultat net montre 

quant à elle une certaine fragilité. Le résultat d’exploitation est positif et a augmenté. Cependant, il est faible 

puisqu’il ne représente que 1.46% du montant des produits d’exploitation. 
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Une amélioration globale du fond de roulement a eu lieu entre l’année du diagnostic et l’année du suivi-post 

ingénierie. La consolidation de la situation économique des structures ayant bénéficié du DLA est due au 

travail sur les outils de gestion, le modèle économique et/ou le projet de la structure.  
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IMPACT QUALITATIF 

 

 LA PRISE DE RECUL ET LE REGARD EXTERIEUR 

Dans un premier temps, la photographie de la structure avec le diagnostic permet de pointer les atouts et 

faiblesses des structures. L’avis d’une tierce personne aide à voir des choses qui ne sont pas forcément 

perçues en interne. Le dispositif invite à un temps de réflexion collectif, de prise de recul sur l’activité et sur 

l’organisation interne, et à une réflexion prospective. La mise au clair d’éléments, permet à la structure de 

continuer à avancer sur de bonnes bases. Souvent, les structures ont le sentiment d’être accaparées par le 

quotidien et ne priorisent pas ce travail de structuration au le reste de leurs tâches. Néanmoins, elles 

expriment toutes le mieux-être procuré par cette prise de recul quand elles y accèdent.  

 

 

 

 

 

 LA MISE EN MARCHE D’UNE NOUVELLE DYNAMIQUE  

Le temps de l’ingénierie donne une nouvelle dynamique aux structures. La route est éclairée, les acteurs 

voient plus clair et savent comment et vers où avancer. La dynamique de l’ingénierie perdure ainsi souvent 

sur la durée. Seule une association a perdu cette dynamique et n’a pas continué à mettre en œuvre le travail 

effectué avec le prestataire de l’accompagnement DLA.  

Le DLA permet de regarder vers l’avenir, de remettre de la prospective et de savoir vers où aller. 

 

 UNE MOBILISATION DES ACTEURS 

Le DLA est une démarche volontaire et collective. La plupart des membres des associations s’est impliquée 

dans la démarche d’accompagnement. Le DLA a souvent permis de développer la communication interne de 

l’association grâce aux différentes réunions, de mieux connaitre le rôle de chacun et d’avoir une vision 

commune des projets de la structure. Pour d’autres cas plus compliqués, il aurait fallu un accompagnement 

dédié totalement à la cohésion entre l’ensemble des acteurs de l’association, élément fondamental pour 

construire et avancer. 

Ce qui fait beaucoup progresser les structures est la volonté de leurs dirigeants. Décider de façon volontaire 

de faire appel à une ressource externe témoigne de leur esprit d’ouverture et faculté de remise en cause. Le 

chemin de progression démarre dès l’interpellation du DLA.  

 

 

« Le DLA nous a permis de sortir la tête du guidon. » (Expression très récurrente) 

« Nous avons pu enfin nous poser pour prendre le temps de réfléchir à l’avenir de l’association. » 

« Le regard d’une tierce personne a aidé l’association à prendre du recul. » 

 

« Les membres de l’association ont désormais une vision commune sur l’avenir, cela nous a remotivé. » 

« La clarification des tâche de chacun, nous a permis d’être mieux organisé et plus efficace. »  

« Le DLA a permis de réintégrer les bénévoles » 

« Au début le DLA était vu comme une contrainte par certains, mais dès le début de l’ingénierie, son 

intérêt a été partagé. »  

« Les liens entre les salariés et les bénévoles se sont développés » 
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 UNE PROFESSIONNALISATION  

L’intégration de nouveaux outils opérationnels dans les méthodes de travail a permis de professionnaliser les 

structures, notamment les plus petites. Pour les plus grosses structures, la mise au point du projet associatif 

est souvent un bon outil permettant de se professionnaliser sur la démarche de partenariat.  

 

 

 

 

 SPHERES D’IMPACT 

La construction des sphères d’impact est basée sur du déclaratif. Elle représente la perception des structures 

bénéficiaires, au moment du suivi-post ingénierie.  

 

 
 

L’accompagnement a eu un effet positif sur l’ensemble des domaines de la sphère d’impact. Le projet 

associatif, l’ancrage territorial et les partenariats se sont nettement améliorés. Les conditions d’exercice de 

l’activité se sont également bien améliorées. 

Même si la situation financière et la consolidation de l’emploi sont meilleures, elles restent les sphères les 

plus fragiles et les plus difficiles à faire évoluer. Le mouvement de ces deux sphères est souvent la 

conséquence de l’amélioration des autres sphères.  
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 LE FONCTIONNEMENT DES INSTANCES ET DE LA VIE ASSOCIATIVE  

 

 
Le nombre d’associations qui n’actualisaient pas leur projet associatif a diminué entre le moment du 

diagnostic et le moment du suivi. Concernant le fonctionnement des instances exécutives et de contrôle, il 

s’est ressenti nettement amélioré.   

 

 

Le nombre de bénévoles dans les associations a augmenté de 6% 

Les structures ont donc réussi à intégrer davantage les bénévoles dans la vie et les projets de l’association. 

Avec un projet plus clair et mieux structuré, il devient plus séduisant et attrayant.  

 

 

 

LE RESSENTI DES STRUCTURES SUR LE DLA 

 

Généralement, les associations ne perçoivent pas en amont le temps et l’investissement que demande un 

accompagnement. Elles s’en rendent compte en avançant. Le temps de l’accompagnement est souvent 

ressenti comment une période lourde, très dense. Mais une fois le chemin parcouru, les structures sont 

majoritairement satisfaites. Seule une association n’a pas apprécié la période de l’accompagnement, mais 

elle s’est rendu compte, quelques mois plus tard qu’il avait permis d’impulser une nouvelle dynamique.  

La manière de procéder des prestataires a majoritairement été appréciée par les structures (temporalité, 

contact humain, pédagogie). Seules deux associations n’ont pas été satisfaites. Les causes de l’insatisfaction 

font assez souvent écho à la qualité de l’engagement, de l’investissement et de la motivation des dirigeants à 

rentrer dans la démarche. 
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ANNEXES 

 

 IMPACT DU PITCH-DATING ASSOCIATIONS-ENTREPRISES 

 

Evaluation du pitch-dating 
Avec l’avènement des nouvelles technologies de l’information, le pitch-dating est devenu un concept du 

Web et d’un monde hyper-immédiat, où l’instant est roi. Parler de soi, c’est maintenant ou jamais! Parler et 

défendre son projet associatif d’utilité sociale nécessite de travailler sa confiance en soi. Et aller à la 

rencontre des entreprises n’est pas une démarche naturelle. 

Pour les associations, c’était une opportunité pour chercher à créer de nouvelles relations et mettre en place 

de nouveaux moyens au service de leur projet. Pour les entreprises, c’était l’occasion de nouer des liens avec 

des acteurs de la vie sociale et culturelle du territoire et d’agir, de contribuer au développement durable et 

au bien-être de la société. 

 

Le bilan du pitch-dating est positif. La journée a permis de développer la réflexion sur les financements 

privés, et sur ce que l’association et l’entreprise peuvent s’apporter. Avec la formation du matin, la 

présentation de l’activité de certaines associations est désormais plus claire, et l’après-midi avec les 

entreprises était un bon entrainement. Mais les retombées en termes de partenariat réel sont plutôt faibles 

et souvent difficilement palpable. Des petites choses ont été parfois déclenchées par la journée, tel qu’un 

simple contact, qui peut se développer ou qui peut rester en gestation plus ou moins longtemps. 

 

L’opération a été simple en termes d’ingénierie qui a été directement opérationnelle. La journée a été très 

pragmatique mais le faible niveau d’information préalable a amené les associations à être mal échauffées. 

Elles ont été comme prises à froid. 

 

Les entreprises ne sont pas réellement demandeuses d’un partenariat. Il a été difficile pour les organisateurs 

de trouver le soutien nécessaire pour mobiliser des entreprises ou réseaux d’entreprises. Des promesses et 

engagements non pas été tenus de partenaires devant contribuer à mobiliser des entreprises. Cependant, 

des pistes ont été identifiées depuis. 

 

La journée était à la fois une journée de rencontre entre associations et de rencontre associations-

entreprises. Il resterait à créer aussi un temps de rencontre entre les entreprises.  

 

Et si c’était à refaire, comment l’améliorer ?  
 L’opération a été une édition de rodage. Elle aurait besoin de s’inscrire dans le paysage pour avoir et 

gagner sa pertinence. 

 Une formation aux chefs d’entreprises pourrait être incluse pour équilibrer les relations. 

 Il serait préférable d’informer davantage sur l’objet du pitch en amont  

 Développer les liens avec l’entreprise : trouver un relais sur le territoire pour réitérer l’expérience 

(BUG/CRVA ?) 
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 STRUCTURES RENCONTREES POUR LE SUIVI-POST INGENIERIE 2016 

 

 

ACCOMPAGNEMENT COLLECTIF 

Structure Secteur principal 
Déclic - Collectif Declic/L'Etape Emploi, insertion 

L'Etape - Collectif Declic/L'Etape  Emploi, insertion 

Collectif des festivals (FEDDS) Culture 

Trans Musicales - Collectif des festivals (FEDDS) Culture 

Quartier d'été - Collectif des festivals (FEDDS) Culture 

Tombées de la Nuit - Collectif des festivals (FEDDS) Culture 

Le Grand Soufflet - Collectif des festivals (FEDDS) Culture 

 
PITCH-DATING 

Structure Secteur principal 
Mathi Personnes handicapées 

Cridev Solidarité humanitaire 

Le Grand Soufflet Culture 

Galléco Développement local 

Adepeda35 Personnes handicapées 

L'Age de la Tortue Culture 

Merlinpinpin Famille, enfance, jeunesse 

Comité Régional Olympique et Sportif (CROS) Sport 

Démozamau Culture 

RSE&PED Solidarité humanitaire 

 

ACCOMPAGNEMENT INDIVIDUEL 

Structure Secteur principal 
Anime et Tisse Education / formation 

Bretagne CENS (Commerce équitable Nord Sud) Solidarité humanitaire 

Calinou Services aux personnes 

CISS Bretagne (Collectif Interassociatif Sur la Santé)  Santé 

L’Association Nationale des Compagnons Bâtisseurs 
National (ANCB) 

Logement, cadre de vie 

Démozamau Education / formation 

Espace Emploi Emploi, insertion 

Etudes et Chantiers Emploi, insertion 

Galléco Développement local 

OCC tennis de table (Olympique Club Cessonnais) Sport 

Offices de Tourisme de Bretagne (OTB) - Ex FROSTI Tourisme 

Les Petits Potes Services aux personnes 

Rue des Livres - Ex: Atelier Culturel de Maurepas Culture 

Théâtre de la Gâterie Education / formation 

Trocabi (statut: SAS) Emploi, insertion 


